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À insérer à la fin de « 3 – Principes d’utilisation d’une sous-sélection » (page 11)

Il faut insister sur l’adéquation indispensable entre le résultat de la sous-sélection et la façon dont il est intégré dans la sélection. Par exemple, si la formule d’intégration fait appel à une relation un à un, et si la sous-sélection retourne plus d’un cas, une erreur du genre « la sous-sélection a retourné plus d’une valeur » apparaîtra, comme avec l’exemple suivant

Select * from parcelles where abcd=0 and obj intersects 

(select from parcelles where mnop=”abc” and rstuv=4)

si jamais le where de la sous-sélection donne plusieurs cas. Dans une telle circonstance, il faudrait précéder la sous-sélection par ANY.

À insérer à la fin de la page 12

7 – « Select » comme élément d’une autre commande

Le mot clef « SELECT » peut se trouver avec une structure simplifiée comme un élément d’une autre commande. L’exemple par excellence vient de la contrepartie dans la fenêtre MapBasic de la commande du menu « Pack Table ». C’est une des commandes qui est traduite par plusieurs instructions. En voici un « prototype »

Create Table "~MAPnnnn" (<liste_colonnes+définitions>) 

file "<adresse_table_originale>\~MAPnnnnn.TMP" TYPE NATIVE Version 300

Create Map For ~MAPnnnn CoordSys <système_de_projection>

Set Table ~MAPnnnn FastEdit On Undo Off

Insert Into ~MAPnnnn (<liste_colonnes>) SELECT <liste_colonnes> 

From ~MAPnnii

Commit Table ~MAPnnnn

Set Table ~MAPnnnn FastEdit Off Undo On

Drop index <nom_table> (colonne_index))

Create Index On <nom_table> (colonne_index))

« ~MAPnnnn » est une table temporaire dont le numéro nnnn est attribué en fonction du nombre de tables temporaires ayant déjà été ouvertes. Le numéro nnii (=nnnn-1) correspond à une version temporaire de la table à compacter et elle est identifiée automatiquement par MI mais sans qu’aucune instruction ne la crée spécifiquement. Donc ce bloc d’instructions ne peut pas être « répété » c’est à dire exécuté à partir de la fenêtre MapBasic à cause de l’absence de définition de la table temporaire..

Les deux dernières lignes n’existent que si une colonne est indexée et il y aura autant de ces paires que de colonnes à indexer.

L’instruction qui nous intéresse ici est celle « en gras ». Il s’agit en fait d’une situation qui est probablement encore plus restrictive qu’une sous-sélection car sa syntaxe est la suivante avec deux variantes :

Syntaxe 1 :
INSERT INTO <table_destination> (<liste_colonnes>) 

SELECT <liste_colonnes> FROM <table_origine>

Insère tous les enregistrements de la <table_origine> dans la <table_destination> en transférant dans les colonnes spécifiées dans la <liste_colonnes> les valeurs qu’elles ont dans la <table_origine>. 

Les objets sont automatiquement transférés même si « obj » n’est pas présent dans <liste_colonnes>.

Si la <table_destination> contient d’autres colonnes que celles dans <liste_colonnes>, les colonnes des nouveaux enregistrements autres que celles dans la liste seront « vides » (=0 pour numériques, = "" pour caractères)
Syntaxe 2 :
INSERT INTO <table-destination> SELECT * FROM <table_origine>

Insère tous les enregistrements de la <table_origine> dans la <table_destination> en transférant toutes les valeurs des colonnes de la <table_origine>.y compris l’objet

La <liste_colonnes> située avant SELECT est complètement omise et celle après est remplacée par un *. 

Si les deux tables n’ont pas la même structure, il y aura probablement une erreur.

Syntaxe 3 :
INSERT INTO <table-destination> (obj) 

SELECT obj FROM <table_origine>

Insère tous les enregistrements de la <table_origine> dans la <table_destination> en ne transférant que leurs objets.

Exemple 1 :


Insert into départements select * from régions

Les tables départements et régions ont la même structure. Après cette opération, la table départements contient tous les enregistrements de la table régions avec tous les objets et toutes les données

Exemple 2 :

Insert Into polyclock ( COL1, COL2, COL3, COL4, COL5) 

Select COL1, COL2, COL3, COL4, COL5 From polyclock_clk

Trace dans la fenêtre MapBasic de la commande de menu pour l’ajout de la table polyclock_clk à la table polyclock. Toutes les colonnes sont spécifiquement listées. Une formulation plus concise serait

Insert Into polyclock Select * From polyclock_clk

Exemple 3:

insert into resultat (obj) select buffer(obj, 50,10, "km") from selection

Insère dans « resultat » les objets construits comme des « buffers » sur les objets dans la sélection.
Exemple 4:
Passer dans la table « resultat » comme objet, le « overlap » de deux objets
insert into resultat (obj) select overlap(regions.obj, pna.obj) from regions, pna 

where regions.obj intersects pna.obj

Cette formulation ne marche pas pour plusieurs raisons; d’abord, deux tables sont mentionnées dans le Select, il ne devrait y en avoir qu’une, ensuite il ne devrait pas y avoir de « where ». La solution consiste à décomposer l’opération en deux étapes, préparation des « overlap » puis insertion.

select overlap(regions.obj, pna.obj) from regions, pna where regions.obj intersects 

pna.obj into maselection

insert into resultat (obj) select * from maselection

Exemple 4:
sélectionner les objets d'une table qui sont intersectés par un polygone dont on connaît les coordonnées
Les coordonnées (xi,yi) doivent être rentrées directement dans la formule elles n’existent pas comme variables.

set coordsys table <ma table>

dim poly as object

create region into variable poly 1 5 (x1,y1) (x2,y2) (x3,y3) (x4,y4)(x1,y1)

select * from <ma table> where obj intersects poly

et pour matérialiser le polygone

insert into <table de destination> (obj) values poly

Comme extension à cette approche, appliquons la à une fenêtre-carte; nous voulons sélectionner tous les objets apparaissant dans cette fenêtre et sauvegarder l’étendue de la fenêtre. Il va falloir d’abord créer les variable nécessaires

set coordsys table <matable>

dim poly as object

dim xmin as float

dim ymin as float

dim xmax as float

dim ymax as float

xmin = mapperinfo(frontwindow(),5)

ymin = mapperinfo(frontwindow(),6)

xmax = mapperinfo(frontwindow(),7)

ymax = mapperinfo(frontwindow(),8)

create region into variable poly 1 5 (xmin, ymin) (xmin, ymax) (xmax, ymax) (xmax, ymin)  

(xmin, ymin)

select * from <matable> where obj intersects poly

C'est très utile quand on veut faire une carte thématique avec la légende des postes uniquement visible dans la fenêtre. Ainsi on cartographie l'ensemble de sélection présent dans la fenêtre et pas toute la base. et on peut visualiser l'emprise de la sélection :

insert into resultat (obj) values (poly)

ce qui est très utile pour faire un cartouche de localisation dans une autre carte.....

À insérer à la fin de « 3 – 2 Requêtes retournant des informations linéaires sur les objets. » (page 22)

Objectifs : 
Trouver la longueur d'objets linéaires en intersection avec des objets surfaciques


Dans ce qui suit la table « regions » contient les objets surfaciques, la table « elec400 » les objets linéaires


Syntaxe :  
SELECT <liste de variables> , 

OBJECTLEN(OVERLAP(obj1, obj2)), <unité de distance> 

FROM <liste des tables> WHERE <conditions de jointure>



Exemple1 :
select regions.code, 

objectlen(overlap(elec400.obj, regions.obj), "km") "longueur" 

from elec400, regions where elec400.obj intersects regions.obj 

Affiche une table des codes régions avec la longueur en km de chaque intersection

Exemple 2 :
select regions.code, elec400.ID, 

sum(objectlen(overlap(elec400.obj, regions.obj), "km")) "longueur" 

from elec400, regions where elec400.obj intersects regions.obj 

order by code group by regions.code, elec400.ID

Affiche une table avec le code région, l'identifiant du réseau électrique, la longueur cumulée par région et identifiant de réseau

À insérer à la fin de « 4 – 2 Requêtes sur les types d’objets » (page 24)
Objectifs :
Trouver le type d’objet dominant dans une table

Syntaxe 1 :
Select str$(obj) “Type_d_objet”, Count(*) from <nom_table> 

group by “Type_d_objet” order by Count Desc into Sele

Syntaxe 2 :
Select str$(obj), Count(*) from <nom_table> 

group by Col1 order by Col2 Desc into Sele

Produit une table de 2 colonnes (type d’objet, décompte) avec les types présents dans la table originale classés par fréquences décroissantes

1 – Dans la Syntaxe 1, on utilise un alias pour la colonne avec le type d’objet parce qu’il faut la spécifier dans « Group by » et que l’usage de « obj » ou d’ « object », même comme argument d’une fonction, y est interdit. Il faut alors placer cet alias entre “ ”.

Par contre, un alias n’est pas requis pour la colonne « count(*) » qui s’appelle bien « count ».

2 – Dans la syntaxe 2, on utilise la forme générale d’identification de colonne « Coln ».

3 – la réponse finale à la question est de récupérer le contenu de la première colonne de la première ligne directement 

fetch first from Sele 

note “Type dominant = “+ str$(sele.col1)

ou dans une variable

dim a as string

fetch first from Sele 

a=sele.col1

